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GRANDE QUANTITE DE PILULES QUELLE SE
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MARIE-ANNONCIADE, EN RAISON DE SoN
GRAND AGE, PRENAIT QUOTIDIENNEMENT UNE

»

CEPENDANT SES COMPOSTTIONS D'AVANT-GARDE
DECONCERTALENT SOUVENT LES PAROGISSIENNES

PLAISAIT A RANGER AVEC SOIN ET RIGUEUR

MALS NoN SANS GRACE.
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WAINTENANT LES PIERRES

D UN MEME LEXIOQUE
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VOICI LES LIBNES ELLES ONT POUR S EMOUVOIR DES NATIONS

ET LES GENERATIONS KAl EIPEN TO PLESION DES LOIS
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DES SACRIFICES ET DES PIERRES POUR LES TROIS

KAl OPTESOMEN AUTAS PURI
KAl EGENETO AUTOIS E SARX EIS LITHON
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